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La guerre du Vietnam : résumé en 3ᵉ : cours, 

exercices et méthode pour le brevet

3ᵉ  Difficulté ★★★  ⏱ 45 min  Objectif : La guerre du Vietnam : résumé  Tombe souvent au brevet  Vidéoprojection

Compétence visée (programme cycle 4) :  Première Guerre mondiale, régimes totalitaires, Seconde Guerre 

mondiale et Shoah, guerre froide, décolonisation, Ve République, monde depuis 1989.

Coach Vince te résume l'essentiel

▸ La guerre du Vietnam est un conflit de décolonisation devenu une guerre indirecte entre les 

États-Unis et les communistes vietnamiens soutenus par l’URSS et la Chine.



▸ Les États-Unis interviennent pour empêcher la progression du communisme, mais leur 

puissance militaire ne suffit pas à vaincre une guérilla très organisée.

▸ Le retrait américain et la victoire du Nord en 1975 montrent les limites de la politique 

américaine pendant la guerre froide.

AU BREVET, ON TE DEMANDE…
Tu dois expliquer comment un conflit issu de la décolonisation devient une guerre indirecte de la 

guerre froide et pourquoi les États-Unis échouent.

Type de question Question de cours rédigée, analyse d’un document de propagande, d’une 

photographie, d’une carte ou d’un discours.
Exemple type À l’aide de vos connaissances, montrez que la guerre du Vietnam révèle les limites 

de la puissance des États-Unis pendant la guerre froide.
Alerte piège Raconter seulement les événements sans identifier les soutiens des deux camps 

ni expliquer la notion de guerre indirecte.



LA LEÇON
D’une colonie française à un pays divisé

Pour comprendre la guerre du Vietnam, remonte à la décolonisation. Le Vietnam appartient à 

l’Indochine française, avec le Laos et le Cambodge. Pendant la Seconde Guerre mondiale, le 

nationaliste communiste Ho Chi Minh combat pour l’indépendance vietnamienne. En 1945, il proclame 

la République démocratique du Vietnam. La France refuse cependant de perdre sa colonie : la guerre 

d’Indochine commence en 1946. Elle oppose l’armée française au Viet Minh, mouvement 

indépendantiste dirigé par Ho Chi Minh. La défaite française à Diên Biên Phu en 1954 conduit aux 

accords de Genève. Ces accords mettent fin à la guerre d’Indochine, mais ils ne créent pas un Vietnam 

unifié. Le territoire est provisoirement séparé près du 17e parallèle. Au Nord se trouve la République 

démocratique du Vietnam, communiste, dirigée par Ho Chi Minh. Au Sud s’installe un régime 

anticommuniste, soutenu par les États-Unis. Des élections nationales sont envisagées afin de 

réunifier le pays, mais elles n’ont pas lieu. La division se prolonge. Attention : le Vietnam n’est donc pas 

coupé en deux parce que les habitants le souhaitent tous. Cette séparation est d’abord une 

conséquence de la décolonisation et du contexte international. Chaque camp de la guerre froide voit 



alors le Vietnam comme un espace stratégique. Les États-Unis veulent contenir le communisme en 

Asie ; les dirigeants du Nord veulent réunifier le pays sous leur autorité. Tu tiens ici la racine du conflit : 

une lutte nationale vietnamienne se mêle à l’affrontement mondial entre les deux blocs.

Les forces en présence : ne confonds pas les acteurs

Acteur Objectif principal Soutiens et moyens

Le Nord-Vietnam et Ho Chi Minh Réunifier le Vietnam sous un 

régime communiste et chasser 

l’influence américaine.

Le Nord reçoit une aide 

importante de l’URSS et de la 

Chine. Son armée régulière 

intervient dans le conflit.

Le Front national de libération, 

souvent appelé Viet Cong

Combattre le gouvernement 

sud-vietnamien depuis le Sud et 

favoriser la réunification.

Ses combattants pratiquent la 

guérilla : embuscades, 

déplacements discrets, 

connaissance du terrain et 

soutien de réseaux locaux.



Le Sud-Vietnam Maintenir un État 

anticommuniste séparé du 

Nord.

Son gouvernement dépend 

fortement de l’aide militaire, 

financière et politique des 

États-Unis.

Les États-Unis Empêcher une victoire 

communiste, selon la logique de 

l’endiguement.

Ils envoient des conseillers 

militaires, puis des soldats, des 

avions et du matériel moderne. 

Ils bombardent aussi le Nord.

Le déroulement du conflit : repère les tournants
• Après 1954 : le Sud-Vietnam est dirigé par Ngô Đình Diệm. Son pouvoir autoritaire suscite des 

oppositions. Des communistes et des adversaires du régime rejoignent ou soutiennent la lutte armée 

dans le Sud.

• En 1960 : le Front national de libération est créé. Les Américains le désignent souvent par le terme de 

Viet Cong. Il mène une guérilla contre l’armée sud-vietnamienne et les intérêts américains.



• En 1964 : après l’incident du golfe du Tonkin, le président Lyndon B. Johnson obtient du Congrès 

américain l’autorisation d’élargir l’intervention. Les États-Unis passent progressivement d’un soutien 

indirect à une guerre ouverte.

• À partir de 1965 : des soldats américains combattent directement au Vietnam. L’armée américaine 

utilise une puissance de feu considérable : bombardements aériens, hélicoptères, armes 

incendiaires et produits chimiques comme l’agent orange. Ces moyens causent aussi de lourdes 

destructions pour les civils et les milieux naturels.

• En 1968 : l’offensive du Têt est lancée par les communistes dans de nombreuses villes du Sud. Elle ne 

leur donne pas une victoire militaire immédiate, mais elle montre que les États-Unis ne contrôlent 

pas réellement la situation. L’opinion publique américaine doute de plus en plus de la guerre.

• De 1969 à 1973 : le président Richard Nixon cherche à retirer les soldats américains tout en renforçant 

l’armée sud-vietnamienne. Cette politique est appelée vietnamisation. Les accords de Paris de 1973 

organisent le retrait américain.

• En 1975 : le Nord-Vietnam lance une offensive décisive. Saigon tombe et le pays est réunifié sous un 

régime communiste. Retenir la logique est plus utile qu’une récitation sèche : intervention croissante 

des États-Unis, contestation, retrait américain, victoire du Nord.



Mot-clé : la guérilla

Une guérilla est une forme de combat menée par de petits groupes mobiles contre une armée plus 

puissante. Elle repose sur les embuscades, le sabotage, le camouflage et la connaissance du terrain. 

Cette stratégie est efficace lorsque les combattants peuvent se cacher, se déplacer et recevoir 

l’aide de réseaux locaux. Au Vietnam, les combattants communistes utilisent notamment des pistes 

et des passages discrets pour acheminer des hommes et du matériel depuis le Nord vers le Sud. 

L’armée américaine remporte de nombreuses batailles grâce à son équipement, mais elle peine à 

identifier durablement son adversaire. Ne réduis jamais la guérilla à une simple « guerre dans la 

jungle » : c’est surtout une stratégie politique et militaire. Elle vise à user l’ennemi, à montrer que son 

contrôle du territoire est fragile et à gagner le soutien, ou au moins la coopération, d’une partie de la 

population. Les États-Unis doivent aussi combattre loin de leur territoire, dans un pays dont ils 

connaissent mal les réalités. Leur supériorité technique ne suffit donc pas à imposer une victoire.

Pourquoi cette guerre est-elle essentielle dans la guerre froide ?
La guerre du Vietnam n’oppose jamais directement les armées américaine et soviétique sur le sol 

européen. C’est pourtant un conflit majeur de la guerre froide. Les États-Unis soutiennent le Sud-



Vietnam ; l’URSS et la Chine soutiennent le Nord. Chaque grande puissance cherche à étendre ou à 

défendre sa zone d’influence sans provoquer une guerre mondiale entre puissances nucléaires. On 

parle donc de guerre indirecte. Le conflit révèle aussi les limites de la puissance américaine. Malgré 

des moyens militaires très importants, les États-Unis ne parviennent pas à empêcher la victoire 

communiste. Les images de la guerre, les pertes humaines et les destructions alimentent une 

contestation grandissante aux États-Unis comme dans d’autres pays. Des manifestations pacifistes 

dénoncent l’intervention américaine. La guerre du Vietnam marque durablement la société 

américaine : elle affaiblit la confiance dans les dirigeants et rend plus prudente une partie de l’opinion 

face aux interventions extérieures. Pour le Vietnam, le bilan est dramatique : le pays est ravagé et une 

population civile subit les combats, les bombardements et les déplacements. Le conflit déborde aussi 

sur le Laos et le Cambodge, ce qui déstabilise toute la région. Dans une réponse de brevet, construis 

ton raisonnement en trois temps : rappelle l’origine décoloniale du conflit, montre l’affrontement entre 

les blocs, puis explique pourquoi la victoire du Nord est un échec pour les États-Unis. Une réponse 

organisée vaut mieux qu’une accumulation de noms et de dates. Coach Vince te le rappelle : tu dois 

toujours relier un événement à son sens historique.



Exemples résolus

Expliquer la dimension internationale du conflit

Énoncé. Montre que la guerre du Vietnam est une guerre indirecte de la guerre froide.

1. Étape 1 : identifie les deux camps vietnamiens. Le Nord-Vietnam communiste combat le Sud-

Vietnam anticommuniste.

2. Étape 2 : précise les soutiens extérieurs. Les États-Unis soutiennent militairement le Sud ; l’URSS 

et la Chine soutiennent le Nord.

3. Étape 3 : explique que les grandes puissances ne se combattent pas directement entre elles, 

mais par alliés interposés.

4. Étape 4 : conclus en utilisant l’expression exacte « guerre indirecte ».

Résultat :  La guerre du Vietnam est une guerre indirecte de la guerre froide car elle oppose le 

Nord-Vietnam communiste, soutenu par l’URSS et la Chine, au Sud-Vietnam soutenu par les États-

Unis. Les grandes puissances défendent leurs intérêts et leurs idéologies sans s’affronter 

directement.



Rédiger sur les limites de la puissance américaine

Énoncé. Explique pourquoi l’intervention des États-Unis ne leur permet pas de gagner la guerre du 

Vietnam.

1. Étape 1 : rappelle que les États-Unis disposent d’une armée très équipée et mènent des 

bombardements massifs.

2. Étape 2 : oppose cette puissance à la stratégie de guérilla du Viet Cong et au soutien du Nord-

Vietnam.

3. Étape 3 : ajoute le rôle de l’opinion publique américaine, de plus en plus hostile à la guerre.

4. Étape 4 : termine par le retrait américain en 1973 et la victoire du Nord en 1975.

Résultat :  Les États-Unis disposent d’une grande puissance militaire, mais ils ne parviennent pas 

à vaincre durablement les combattants communistes, qui pratiquent la guérilla et connaissent le 

terrain. L’offensive du Têt renforce les doutes de l’opinion publique américaine. Les États-Unis se 

retirent en 1973, puis le Nord-Vietnam remporte la victoire en 1975.



Les conseils de Coach Vince

Construis ta réponse

Dans une rédaction, nomme d’abord les acteurs, puis leurs soutiens, enfin la conséquence 

historique. Une réponse chronologique sans explication reste incomplète.

Vérifie les mots précis

Écris « guerre indirecte » seulement après avoir montré les soutiens américain, soviétique et 

chinois. Ne confonds pas guérilla et armée régulière.

TA SÉANCE D'ENTRAÎNEMENT
1 Les repères essentiels ★★★

Associe chaque date à l’événement correspondant.

1. 1954

2. 1968



3. 1973

4. 1975

2 Qui soutient qui ? ★★★

Complète chaque affirmation avec le nom attendu.

1. Le dirigeant communiste du Nord-Vietnam est …

2. Les … soutiennent principalement le Sud-Vietnam.

3. L’URSS et la Chine soutiennent principalement le …

3 Guérilla ou guerre directe ? ★★★

Indique si chaque affirmation est vraie ou fausse, puis corrige celle qui est fausse.

1. La guérilla repose notamment sur des embuscades et la mobilité de petits groupes.

2. Les États-Unis gagnent la guerre grâce à leurs bombardements.

3. La guerre du Vietnam est liée à la décolonisation.
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